
C'a* h i f e n u u , 
fera aux déununtls dm M. 

La futur ministre du a>Jteta#J 
par oetta éloquente péroiujfljj» 

Bonaea tout. MaaHauia. 
duignnoe eu de aMNeuee. 
W n , N U U M pour de 

U PQHce dtt «ncmrs 

nous protaa* ooutre la gangrène la plu* dan-
ganéei pour la démocreuet 

•ouflua auuaquepaorees tneMufl profondes do 
«en aejiions d'obs-

d'affamés 
•«•rafle «nivaraél. pour 

r * w M H . m M totm-MIH 
P«fx>an«m 9M»< 
«ux-mèmes. sans * 

i C/fl* rœpovr eu jœ-
Jco aootole qu'ils portant au fond de leur cœur. 

°P»M»« 

n ° » * * - . 
| | — i j t a j f l u 

hvona i H t a i a r las inconnus qo» 
•orna, sos^es-von* I I M | M las inooc 

la force de le. 

" de ose coéaueruflous des tirée 
aUnato y » pour leur eematouar. 

— • S I M U S » . — 
«usée* dut «set 

le défteut 

Le Figaro toruntue ses révélation» en dé-

£ * J l " J » * * > r * « 0 « « i ' V P <•' document 
o^uiateu « « V y va de Hntértt même du 

rdpunnealnx de boa pins et de boaae fol. DOUX 
les trompe et qui»» se 

relèvement poe-treenoanl ueanl Ue erotoni le 
eiMe du autre «exte avec des chef» oui, n'ayant 
pas I» œdfluatw utortto de leurs «ufeordonnje. 
M t | « M t | a t t l m i leurs actes, même les 
plus défendables, que le soupçon. 

Si e>«asf.sau» «atout erouvéc. ils porte
raient bientôt «iéJ*MI*l t ta Ree«Mtque clle-

«BUBseru:e>'tl est bon rapporter 
tton. Vent la libération qo'H faut 
suis • ! oei l su set temps encore, 

eut est notre 

H il Brest pua uu officier, pas uu utattiot de 
» la etsatr ne palpitera de joie le 

arré 
Par 

j M 
>P« _, 

M. Htunlef critique vivement les procèdes 
de la police, et invite le ministre à prendre due 

"~ de rigueur. 
répond qu 

mats^uvpaaejf Inj uste 
la poln 

bert «ta tribune de l » « n a mnre,lore 
cussioa du l'élection de M. Oreffulhe 
_ aM cette lettre que nos lecteurs 

li33B£3z 
prtrajiarleinenlàïre pour Italie? lès informée 

•s. Lc> Hérissé signale les incidents qui se 

au Dépôt. _ 

cî lsi Saéasn»! HssSJasMln 
• Cha^rîeruTSÛè de» greeatT 

M*avvltV«9 «M M «"uaOCrtSfvSf • I OTtW t) 

au ps&uu ewejaT 
» et i l inanité encore la 
qui lui raut cette inter 

<*IW!BP 'Merlf « il n H fïJntos 
"*rf»ltll6Blïeur ChauVlere, un homme aussi 

bien élevé. (RtauM • ? 
A la On If. Chauvière se calme. 
Et M. Le Hérissé peut continuer «es ex pli-

ettjtnue. 
Il eundprou* *é«èn»juent le iiunwuunise «en • 

irai de Sennes qui. de sa propre autorité a fait 
ces arrestations arbitraires. 

poli 
L'madent est olos. 

ce qu'il pense ne IïTévélàtlon du FigaroT 
Pel letas monte à la tribune. 

¥ 4firvCttk.nl 

•nddaéa 
et la droite. 

Lee huissiers s'avancent et veulent séparer 

prend le mime engagement pour 
l« policé de Hennés comme poureeHe de Paris 

— par les apostrophes 

^ • V ' t au milieu dus hueee d'une grande 
parue de la Chambre, redescend à son banc. 

«nia, Le inéâMeajl. que oet toetéant imprévu 
—ofoodèroeni» au sait que dire. 
— i . ii sonne; « crie, personne n'entend 

Il raeae.ee de lever la uftancé. 
apree que M. 

e.il sonne; ncrii 
e de lever la eéai 
la calme revient 

ueoMLj***** lee membres du awaveruement 

M Rltotarn peat s'expUquer. 
Je n°«l Jamais reçu ni nu eeotlmu. ni nu sou 

Mar mon intervention A la tribune 
Nous, libres-penseurs, t 

le culte de ITvoaaeur poni 
lafargres «ppf é gaucrie ) 

.ous. libres-peasenrs, dit-il. noos avons trop 
le culte de lT>onaeur — r recevoir de l'argent. ) 

j a m a i s reçu la lettre, e t Je 

L'amnistie 
M. f l s i n l s r (de «angne-» deeoee et «««tient 

«ne prapoettien d'ara ajaete ginerels 
II «taon expos» dus monta fetseat iniinilli 

•'intérêt uiali r aureat noer sa paix pablUpse de 
taire «ne amoietie génlteJe. 

Nooa suas dasnaaaanae. dltii. de eeaaadre naae 
• sauné du juMioe, de genéreeiU ut de paelfl-

urs idéee. mais on 

Chambre 
«Vi nusMr 

utés 
wFWÊ&km. m MAI 
«a"?* aTfl^fl»Wf-«J>»flèT"^s«- «r » ejnpssarsa, 

l # #T I n V e i f l U O o 

kflXfcJr&I 

plos 

beuM.i 
venu U S I U I atgaaler 

aJMta#bfl>»»> t'otflJ^alMsa, an ; 
inêtana ouvrière agrioSM eonore ' 

salât révervend tes uemmea é» 

paatr lee isJnVeiiies eunmidude 

La pensée dominaatn 
--IrnaflJI !" 

enéaiaeatea 

? f l f l f l ? l ^ ^ 
gMaalÉtM naaUMk|f6 

W lint bien ee T£ 
r * n u i du neu velles chargea 

m flW»»eT»lTra saut dôuU aojour-

vjTfem» MAI 

•JWBM*--?^ 
» « h. 1/4. H. 

Le par* eceeutere «eue ealiefcstunp 
aure dp ooneoede (ApplT f ï là preure c'eut mie 
sur uns lee poiitiu eu e nscustau avec aatiélW-
tion les discours du président de la République 
en Algérie. (Appl). M^Loubet a condamné les 

itjpns. IAPPJ-1 _ , _ , to 

9 fou* %T #«•« fla». 

^ g ^ ^ * p i s i ^ a p v e e , l h * e « e e» la 

• et du Gonse» (urutt duue esavre 
net «ne ifleeure d'amncutle giaé-

la unehin de 

it eace d'eie«ter «ne 
€ eefiea qui enisunt. 

• lasondutta, 
. M jueufte la 

— X* raeewre euM 

eoutraire, eue •» 

• veus ayee peu «a eeuOaaee peur 
. M M » dlouunue «hi éomaatesnt ta 
w » i JAWMTP*«îl«i >»•«» aue, uu a 
«maiettéi. OeW n'a euferté «««un 

•- raitea-vous don/âé' K <W\ 

YlrJ HJ"^** '• t ^ « é * « fl^nsgeais, «eut 

%iêà«(ta*«faftbr«Ppal*^^«iTe contre îa 
Sénat en 1986. 

«tajt au9Ma«a>tÉaM ré f l lTTl l ia lMt datf 

du ConseiCje dots dire qu'on ne m'a rien pro-

ne pouvez pas dire autre 
chose. lippU 

Doue, mol le monde trouve bonae Mi vtateeee 
qraenf elle sert, maie détestable quand aile 
chasse du poov 
u>p*e<«et nsssnun'i «a »érHaoie.hoq,rae d l u t 
eutNtoreU laerManaedes auUae. pour Un juale 

fl°Sït vraiment «tonnant dut les soetdHrlns 
d'auioâird'uui adhèrent avec tant de efatatr t 

•^udel Veîîrpfion eotuute ht frauts Cour 
moendamuA, eu trtaunal. 
•ut sa tjeaeaa de «témeueu. 

n»a*nssUe«rdu«i. Oe soat au peusoir. Us 

Test'o&fvoÇrîirtiat'rWtUWMU vutre 

[f ne voelsn apporter Mteun îeêlsgemeut 
f «Ms, t«un veuasa la divieioa. 
L'histoire impwaJaJu nu «mat aardeunura 

r,rp«Tu3t 
veux voter la 

deeesUsa eenaanvaianA I eensUtMp due gre-
* Combes a oublié ious s e s devoirs . 

u * TLfBwijLy"*11*d* r*>0,IB*i'*'*<" 

pnnsnsn par SSU « o i s onntre 1 M . 

L'ifH)id«virt Pflrletan 

« pubti* une lettre de 
tan, lui demandant son 

qu'elle n'a jamais été mise 4 la poste. 
Bi jamais je recevais une Wtant du cette na

ture la réponse ne tarderait pas. i réponse ne tarderait pas. 
Mais eu arUnt 14 qu'un comme sent d at

taque tamlrs naoi. 
i e crois q^ën pareille matière, j'ai le droit 

de eonfinuer 4 porter la tète haut*, je h'4i 
jamais été «ornai» a vendre ma parole. 

H «attache aucuns idée de danger 4 l'attaque 
de oc matin-

Enfin, it ««sure que ce sont tes Itumbert qpi 
- ~vèrtk>n.(La gauche 

are «ausiait ; jvgpsal mente 

n^jf^ît^ 
M. aVaildsie atcstlu reuleut «ur lltuidept 

Cojnbes-Flandoa. Ji s étonne uue le président 
du Conseil, sénateur, ait quitté son banc pour 
Invectiver un de nos eollèirues. 

Celé cet contraire au règlement : le président 
de le Chambre aurait dû intervenir. Si un de 
«ou» «»eit egi ranime ai. Oomaue. il aurait 
encouru toutes les foudres du président. 

J'ai donc le droit de m'ètonner de cette 
ananiéne de comprendra eee devoIrs.lAppl. I 

• . rhmuvia*r.a«ee ««cité depuis le oommen-
cement de la séance, gesticule et crie comme 
un forcené. 

M. JtelUe. -- Je m étonne donc de l'attitude 
dp erecicent. 

de l'Etat, dee d 

6 interdit aux eteMatéf njnfjr «-en-
t libre de prendre!* uomflflHfcups 

6 indique un d 
les membres de# 

ne pourront 
icle 7 concerne lef 

articles suivants 
Fses an point de 
hygiène, etc. 

_ J S articles 14 et tuismnsi idhAent. pour le* 
contrevenants, des pénalités allant de 150 4 
3000 franc* d'amende avec fermeture de l'éta-

que les établissem 
mt au moment de 4 
ivent formulajf Jejhj «fmando 

moi* 4 
qui "auront 

fonctionner jusqu'à 
™*UorT. 

i professuuy» des 
ssements existants antont un «niai du 

•JUé* este cenar ee nowvoar dee diplômée reqvie. 
L'article 25 dispense de ces diplômes les di

recteurs ayant cinq ans de fonctions et 40 an* 
dYàge. 

, a déclaré que le fameux Rosem-
tjé/e purement hopori-

un prélat maronlt*. 
l-flfTvaantam à Paris. 

chevôque, » *ui 
pour procéder a 

evjanc«M. 
l î r f ï ï g T Memat 
bref* ppr|Aat ia 

i r r w t t é s celui 

f rand chanceiia» 
a déclaré qu'ils 

étaient tous l'œuvre d'un faussaire. 
On sait que les escroqueries de Rosemberg 

avaient été dénemqfles depuis longtemps par 
S. Era. le cardimt Perraud. Aussi l'ami de 
Boulaine nu t^uJfl-t-il pas à Rome le refuge mandat de 
M,flâne.,«UU é'matiaialiaB.sleisi In* «sisn* 

L^miGimDÏYAKTLrSJg&Ë 
Les ftédemp&rimtes 

mu trUwnai des tmblmt-d'Qlamm 
Le eeeupawrtioa «tu sept BMemptorifteu 

de» Sehltu d'Otfflflu devani le tribunal eor-
rectiaanei u «ouqà lieu à ma* grandiosfl 

. "ImurWlatèJluittecuàsaiuw 

ÉCHOS POLITIQUES 
i n 1 • • *" 

L'eleoUeu d'un député d a n * lu II- arrpudi*-
s e m e n t de Pari*, mot ivée par l'Invalidât 
M. Syve loa . e s t Orée a* SI Juin 

«S'toettoa <fa if uioiiisstmtut U frfis 
ité d a n s 1* II1 arrondis* 
vée par l'Invalidation d u 
« SI Juin. 

gltctton UgUlatirt 
Forcalquier. — Une importante reunion a été 

tenue hier h l'hôtel Pascal: les candidats de 

Sache tu «ont désistée en faveur du citoven 
saré.radical-socialiste.qui a obtenu 1203 voix 

au scrutin du 34 mal. — Le bruit court que 
If. Vivra* ««rail candidat 4 I «eactten d« Porral-
quiex.car l'échec d Isoard ne fait pas de doute. 

M. flicard. républicain progressiste, a obtenu 
9!*X) voix 4« pvemier tnur de «oreUa, malgré 
las candxiaUiree lecales- Cette majoraè relative 
se changera en éclatant succès au prochain 

Per respect peur l'éiectsur. peadaat, cette 

Knté c%trTles^blVs \eraeHts^g^ |^aèu« . , 

•U préeldent déclare qu'il n'y a riee de 
le H. r -

députe. 

Combes se sdit pro 
Y «h 

surprenant 4 ce que 
menu éans lee bases et ait «pee4««phf 
député. 

La Charabs» se contente de «e* explications 
et l e président annonce une 

Nouvelle interpellation 
BhfafAMMeBev <•» inamuatlons laneéue 

«e M. Oameac. 

l-htjtotre i l l auiurûeuoa deeCerçJee 4 Paru 
rlosleurs lournaux racontant en effet quule* 

flertlee ont VU enveets et aotertsée. grera h I» 
bienveillancelUtrtavaéud'un eerao»tn«g«iieneer 

ejjana»e«»«ns« isa-sas-

,***m°*»»&»UAt. 
*n* La séance est présidée par M. Falllèr**. 

M. «utnt « f p m i u dépose ou fajpnert eur le 
fUojet «e loi tendant 4 uimaîéaui lé toi «u MM 
sur to contant d'aeaeciataea. « v u «uj 

; V f ' w . 

gnaioempètantpeu 
•s contre le Uqnii 

•liMJae*etlwè 
,uidate«r des biens dee 

uns religieuses dis»outes 

de~îa Ôuerve. __ 
livrés 4 des manifestations politiques 4 ntoaté-
Umar. 4 Poitiers, etc. 

Le minietre répond q«'i) M s «et inapiré que 

is religieuses dieeputes. ^ ^ 

! sur*m*ca* a?-î3l«i•v•*qu, • • «*>•* 
manlfesut — -
ilers. etc. 

„ e répond q 
de l'Intérêt de) armée. 

L'incident est elos. 
QuMvient Vlhloide 

nt adootés 
a i e p 

(taux an*, las artiesM 17 

parole sur l'article t». 

ÉCHOS DU SÉNAT 

. .«Ri. 
t>«jM«Mnte M M M 

M. dé Lttr.irre:ie déposer» demain -on» de
mande dlnterpellatieu aux ministres «é Uni 
umettoa publique et du Oemi 
If. Wmler. pi -
du Vaiencii 
que l'i 
Interii 
tton puWlque. 

•m v u 
La Commission ch»rgée de l'examen de la 

proposiUoo Beraud. relalive * l'abrogation de 
hi toi Péiatent. n déflnitiveesunA approuvé. «1er. 
to texte élabore par sa «oua-Gommisnioa. 

L'artiolê 1- de ce texte, abroge to chapitre l-
du litre HI d* la loi du U mal 1860. 

•ut eut* é—ateepei décret rendn «orée «via «a 
0—«eu eapértour de liaariraetipn *«>)!•«« 

' «ttou poa 

L'arUcto » a trait eux taUMtlou* «« «OaUflaV 
tonee «• de n>o#eiit« aa^hlee «Vas peraonaee 

L'arUcle 4 coacerne las subvention 
«•bfiaseinents d enteignemeat libre 

iquuto» 
P«M«nrOM>t 

EST-CE SINCËRg f 

ainsi conçue : « La Commlssjod «jeode gfle 
d*-s le 1" juin, elle étudiera, en prenant pour 
base le projet gouvernemental, s'il est déposé, 
eu 4 défaut, lee avoarmttona dont alla «ai déj* 
saisie, un projet d'impût (téneral et progressif 
•or |e revenu qui devra être rapporté devuut la 
Chambre, avant la discussion des quatre con
tributions. > 

Et Commission a décidé qu'avant de statuer 
Sur cette motion, soft président. M. Merlou. et 
son rapporteur, it. Ttonmill sa rendraient au-
prée du ministre des Finances, pour lui deman
dé» du voelpir bien efleotuur le dépôt de son 
projet 4 la date indiquée plus haut. 

BfliL Merlou et Renoult ont fajt ce matin 
cettedémarchetuprèsda ministre des Finances 

La OemmiseétoU pnenB, «n 4««adn majariM. 
îâ'cSambré puisSe lt?e*en*état 
son rapport avant le vote des quatre coJrtrl-

II «m bon 4'eioulur «ma «est to (ujmaMitbuj 
elle-même qui • communiqué 4 la presse cette 

i « u | é r î W e ^ 1 e î i è % r î . , S 8 « « ^ W 0 * 

de létrf consul génécal uu Syn*. S a vurèu 
«Vus empitulations qui donnent an consul 
français juridiction judiciaire etar stéU neato 
naux, Rosemberg pourra être ramené en 
Franoe sans qu'il soit besoin de recourir 4 
ruxtrtdUion. 

••S» 

LE SACRllËfiE HE HUSSOH 
Lu répartit)uu> 

N é « féutéMitt s u rappeMent-CoAtot ix auuri-
Mft» ujiaûhnMi OU* t e t u p * d e r p t o r s , « «rn—«n 
i jau^cJiuL PUT MOU > e u u e i n s t i U t r i c e q u i j e U 

é e l e t i M e i n. WusdeBW 
« pleurs OOUJUUC» le 

—\ le in»»r» •* m 
complet, ï e ftonSefller 

Miserere, N n t t pleurant, 
CoBseil municipal au compte . 
général du eanton, M. Quuelfti de Vnialhen, 
ancien «Viputé. ont pré* saut è ia pn 
exptfttuiru, présente par Mgr ré¥éqi»(| u> nouveau cruciflx. oitert par 
député de la circonscription, a été béni, en 
le meire, avec son Conseil, est allé solen
nellement l'installer dans i'écoto. à to place 
du çrucif)x profané. 

L'tnstitvtlrlee uaupuMe a été euvoyu* en 
m«flto»u|«n «flpfluisu) «e>dép«r-

i o n ^ f ^ l H r ^ e ^ r 0 ^ ^ 

mani 
de «es «ccmtnsrtions Mfl «JnillmaU religféux. 
Maleré le prueureur, lé trtbunaJ « «té envahi 
parle* atnis des prévetMfl. 

Le P. Colun M. fait sjplaUffli une belle mv-
testaflon, su i^clanjflM «us prnacipes de la 
Deufaration «uc Drptto éMl'lwmrhU). 

M* Odfn a firouenou «nflflit» une «toquenta 
jntidqitie-

L'ajkirufl «M Btlffl 4M éjélibéré. Lfljpro-
réàvoyéà huitaine» du jtagethent est 

A la sortie «u tribunal, néuvetse manifes
tation. Quatre arrestation* ont été opérées. 

Lu* Frires Murmtus d« Gannaf 
Cinf Frères Mariâtes de Gannat, les 

Frèrjs Gamault, RJburrou. Deurdehea, Gui-
chanfton et Dubreuil, t iennent d'être con
damnés par le tribunal correctionnel de 
uette ville 4 25 traoeu «'amende : 1< pour 
«voir maintenu un étalatissement illégal 
d'enseignement ; 2» pour délit de Congréga-
bon; trois autres : Laurla. Léveque et Raz, 
% 16 francs, pour le étonleT délit seul retenu 
gontreeux. -^^ 

Appel va être interjeté « e e e Jugement. 
Les prévenus étaient «étendus nur M»K«-

f ical . 

• —. . n lUt^Rttte-Ujvu^ 
611 O 0 l l C € 00«rP«KtâOQéaUU«f 

l e » Piim dm hmaut 
JsST. R. P. touuujuet, rsuperieur générai 

t a s Pères de Kcpus. et toupP. Lemoinu» M1-
nan «t AiRzard onteumpuru, pour la second* 
MM, devant M. André, iuge d'instruction,Té 
Rrt». P* étthtnt aéimté* pur la> du Saiat-
Àuban. 

A la Bwmleru queutioo du jugu. le véné
rable Supérieur gqJA&ral a répondu par une 
très noble déclaration écrite qui a été jointe 
au* dosait*. 

i.9 juçemefrt du tribuntl 
de Boutogne-sur-Hler 

P ^ f S â î J ^ 1 0 ! 0 - / * if" Capucins"o>a5*>e 
< 30 /rafles ra t f ende chucan sens suflsis. 

Aujourd'hui Jeudi, â 9 heures, M. l'abbé Poulu. 
cura de Courtenay. a du aomparaitre devant te 
tribunal correctionnel de Bourgoin. pour un 
sermon qu'il aurait prononcé au mois de sep
tembre dernier et le* paroles qui» r ninmst fait 
entendre an fareur de ' 

M. Vabbé Fouju a 
haie «teieet, avocat 

>s paruais qatn j naasan nui 

• À «IrllsvOanlnuS. 

Nos édiles à Saint-Péteribottit 
M. Deetlto. prrujMJcnt 

fjul de Paris, et U déiafurlun du i 
rendu Vautre» nier, au miul " 
au préfet du PvUéaV à M- I 
aux membre» de In munie!, 
Péterttourg-

> v é f i « m 

M- 0*Vtl,L* 
mritidtnt in Ceai«i7 municipal it Pari» 
Hier matin, il* ont été reçu» en «teUtonee 

«ur d« Fruuue. <jui letw a fait 
aleuréuxuccuail atlei 

. _, donnerait. 4 l'occasion 
n dttaer qui «ara lletl lundi 
n >uf a unnoncé 

l'occa sion de leur voytqtt. 

ROSEMBERG ARRÊTE 
L'uxxnanom* Rosemberg. ju*f eouvuro, 

erdouné prétp» «t iflterd*, «watt d'être « o 

Ami de'SouUine qui. lui. était mi ruIaUon* 
d'aîSlre» avec M. Montt,Roeemberg n'avait 
pu oubliur «on ortfrnu. 

Il • • Infleu «MM ta «pueulètaeo, rond 
pour M proourur du l'argent» «Ma aujutY 
itû«u«»aè»*udu mnrtofl». 

Il • • prétendait «teuTru «jéavarai du l'erabu-
vttou* maronitu du Cnipru «t uu nom du c* 
nreta J ^ ^ J j f e m a t ^ ^ ™ S 4 | o u , n > fp^ 
véque de Chypre, entendu par Cornmhriion 

LES EX ŜOlPTtuHÎSTlS OE BfiUW 
« M O O P » P ' A P P a U . 

LesaHctens- rehgieax ASsompHonistes. dû
ment sécularisés, qui dirigent ridaUtUUon 

^ S f r a M f S m c ^ e . r e 1 f , W 

n». avalent été aeeûaUMe. l i t 
«iflat m trtovnul «uerottound^«s 
ra«enrty£n^lvgf 

jeudi, 4 midi et demi. 
Le* quatre inculpés, MM. les abbés CouilmUM. 

Pradel. Benoit et ouillon. auront comme défen-
aeur M* ̂ BMMBjUKjj4 JhMwmeèurofesseur 
>UNooMrMd»^tlsmpV» ^ y l ^ » ^ 

u uMnfgg «s Mm 
SUIT 4UWWT1I. «««««IE U OUTlMt l tT 

L-UMissea" 
«•SaïlaftUi 
teeiiiée «u 
«tatt haatamsnt •* si 

*rflarmTaTJhnJnyi 
and nombre d« aas 

•vane du il«e» matrope . 

Sna&'n^VffiTUTaa a% 

»«J»«Md'*Ut 

AU TABLEAU D'flOMEUt* 
Mou» avtmédtt yrMni'ètfliuin. duJufudu 

péjx oV 9e^rfl*jj1§ jMgé «Ufléédnhé, M. t/UthV 

hM t w i i K §6fVT eetJv^Hf"ow flfjtSxTsQéin* 
de Sarténe 

Of, 1* to*(*a* ometol vient de tnuuasnor 
dn JmM «fÀléunt a flartène. «u r«mpton 
reeut %è iMMmttbM M. OuttlelUnl 
InvlqHuV ht rahn» de «e rensplaurnsnt. 

T) est eertein «rué no* jaoobio* 
Oe htlsxer igttnrer M plus posai»*» • > » les 
rnertreufs de no* magtstratu uu r«ftjuent 4 la 
Monteuse beflegfte qu'iis vendraient tour 
imposer. 

Mats ie« hotinétei BUBC «V>»t aucune rai-
»«« dé garder le eilenée, «t voici to lettre par 
Itquellé rhonorable M.Ouiliahunia rtnnééde 
SeTafr» riustfament des hulnu* *e«tatoua: 
A Uontitut le procureur 99 **_&4F&ittti*-

Montre or te pioceteur «é la 
M notait pas entré. H y a 

dans ma pensée ée Praetato.du 
de républicain, qu'en aaceptant les foi 
«npelésnt «o jage dé paix J'nui*** «t* «n jeur 
wôvié 4 «né utflenu t** «reututottiin fontju 

je reruse Tjenemraieilémeut d«anc«npée«r i 
r*,qut*itotf» de e e " 
jolgriei V 
Frânchftr 

jfre de ee Mur P«r toqaul vo«e m'«n-
d'apposer les, «éetléé en coaven* « n 
. «jnltB OT oCaTMaMW-' 

MAIREaTBimFENDUS 

Mhfl 4*> 
taaVfclM 

Hou* llwne tton» ton jeutntaut « • l'Stt 
Per arrêté prtencsoral. sonl «uejjnnan* 

• M Ibnetton» MM. «u atosavarenx. 
•TAivucourt. pour «voar pronjMl. tors 
M M d« Mn» tnrtnu. an <**««««» « t « h 
»Miafl*it«» «an nttemde: du I.ajnè«stpe, «naine 
de Cons-la-Granville. pour avoir pria part i ta 
maarf—truia» «nflanton* « t» •*«• 4e. cette 
«aunmun» toraflu eatoatt de* «enunequtotu, 
- OMat un grand hennegr «egoajrdTuni, «au 
« M frappé aur M «us» «ÛMflflr m» par aas 
commis. 

A4 anaa ée tena les braves gens de Lorraine, 
au nuUX « • «sus les catholiques, nous «dres
sons 4 MM. de MontureUn et m» 
nos vives et eordtotos talteltaéHeal. 

Ils ont fuit leur devotrr 

a e A f U J X t n » 

M. m u é jUxté* tUaeaeA. curé 
f8é«r*«j«|| le «UnsetL é Ml éaVL 
• •• —" • a«iràr^»,ai » • I l l S i l II ' 

-ruvfl d«J> rfUrTU DMfTIé née) OnUfllpu 
l'évéque de Séeza Axé au dimanche . 
toj ' j u i n . liTMié annuelle «e 

^""Mn^QnmtnuTes an» 

p a V » OKndeurTcé pi 

• ^ W W * " 
DOOliiEZ LE NOMBRE 

«» m i » m 

MHM 

^7^" 

é« la Uirt>l»tfértoure : 
Disaaueato «arutor.^pcAr» preustor eotto d»; 

Pèlerins a été écoule comme par enchante-1 

• J^usflère qoe 
ee ne sera pif-trop: j'aimerai* 
• « • eu u« unit e«» asuez. 

Je ptUflKkéto ItoUulatJU i*JUj iséj* «flJH*j an» 
part d'admiration et de reconnaissance pour1 

ItnjllihjinmiuuvoMtoitu» «n« l« hpnmi ni«jfl>».| 

DiAUS aLnll C U t R G Ô 

r« d» MoMu^Deute « flenteuey-
M. rufthé Avxnmin. ceeé «e to F«an> 
rflèjere. « to e « n dn In flMMflulsjalli 

i>H»**tdu *Ht< > M> l'aMto ^UéMi l u t «u 
-oué. * ia cure de SainirCaiais . 
Jhottm de Verdu» .- M. l'abbA J»bet. «or* 

d'AbamvUI*. 4 in cure de Vlgncultee. 
111 • " " s iana^Hâ^ssaâ>teis»sj«» • « 

A MONTHARTRg 

UttoasUaliaUUIim «u «éMUer de W 4ntUieuq«i 
s'élèvera 4 Montmartre au chevet de to *«•»-

Caytravutt-quiransounèra» un la t _ 
l'oeuvre a^taotuoai* de MoUsmartreTan p*n* 
IqogVa uècessairernent assez longtemps. 

Le secret 
çfo docteur 

^ « ^ ^ H S Ï v f f 
Elletentua-to'têtuiu'un air d'approbation 

et revtnt «Uén du (Mn ssjflsundru *a place «t 

^ Taf34t i w i R r ' a firvjfccMJfé «t 

iTr*fi u«jmnlir* "*•' 

toenn*j*a*njj*n«n4 tout de 
ime celui 

Tjflfluiuè Ml anruft d t . 

«nodrnlt oMaWmn}s 
4e, péPééé et déua ta 

«ta. ' , . 
Ils marebèrunt repietotnunt iu«é}u 4 ée 

•Ulhj «taéflMt nttoint Htghej«t« Wlll.d-ou ils 
^ « l a è T l t v t a t «U* uue r * « » « *»"»û»* 

de ehanjBM». $***»•* M « W M M * verdure 
i^eciUft pounnt j i ç * joyeuse_exciamation 

a>9j|t M 
une) 

*taM l'nuutBv» jewou e t tort, dont to ooaiir 
uuwt s* rutouar et s'uttvrir uuun rtuiluenie 
du lu 

— tr avniT-rx o«u 
• Cette jouené* nu reusémble pat * l'hiver. 

- ' nous allons moto uu «eiutoinp». diunliu, «t 

je rentre sans beaucoup tarder, ou j * 

iéiH«udu» m'a Maté»* é i 

- * » » toen, eonkené un' aUanucn* rhléétol 
M t«jMI%M !**• aMaTV*avW«l(| 4n*t 9k% V l # ? QaPi J^fttÊÊ^ 

a g t U 0 t t > '«9^J*B lhefPa»vH*l* 

* 

•MPI' 
i la gaieté et de la joie. 

en ««A* èréu jnyjéûnx. 

ntvMdtoll to «ento pu«uo«mde«M «fHéiéU- ' i fc 
•ait 4 mot. " • " * , w * * ^ t et s« 

nldi 
Jades dtropt* [ ru| 
e je les aban-

Joiitouuuu «n latuur* 
nrétunte, dtt OectHu «ver eut** enarmnute 
inconscience qui, tout de suite, mit Diguy 4 
l'aise euprés a*eTle et le fit réder au charmé 
«n» l a — a H du toejjtutn *nr*«nn«, 

Ile bavardèrent, rirent et ptoitnnUrant 
eonttnuduux éeeètors en vacance», ireutuiusl 

au'ils etteignirent le chemin vert o« Uaufltu 
ésirait se promener. 
— Il est encore plus Jott que je le croyais I 

»"écria-*>«uv> «n tontont MI pted la» Csuiltoé 
bru tiesetrougeairessousles arbres denuduu. 
Le crôpuneul» comraerrçajt * « J 4 . mal* Oéciii* 

i n* s'en apercevait pas; Il lui semblait qu» 
toc oaecaux «hantaient et que le seleii était 

i endieux uu arsuameot. 
— Je n'auruto jantnu n » otulruqtt U y «vait 

tant d*entr*lB«t du gaieté « M M v««rn uutum, 
dit-il. t'«st uour moi u-g uouvel aspect de 
votre caractère qu^n^rempUtéVe^eumeanen» 
nug ce diversité. 
^ u e i l i n l'nrréU court dans «A marche 

i VOIM ut eecoad* «p-r«!S-n)ldi que je les abao- f — ? * • • aflpreeunné tes. t 
i « ) •»M Map l u ^ 1 viennent au 4 de rares iniei 

npidn «t lu regarde a^touteuL 
— Nvu* anprueanné tot *«Mn«n 

Sand i'étai* enfant, on ne me donnait des 
i m i i V " liMauènaam: ton pet) tee«ètos 

qui en ont tou» les jours p» p t u v t a t i n j t n , 
trament pet rea*verflr to trraéfllr ott» |̂ fn*OU> 
vaR «m*, une toit 4^£iM»sCL antaTaJ 

i>la veut dire, rtptfqoA Drttr», q t» In 
plaisir est chose 
qu'une «l««*u p 

vie, eéj 
peeunUDddu «ne» mol peu». 

~ & , V n ^ « 7 v » ^ 
t M «étuau* l'inaétét d'un* > r tutni «esamei 

etie. 
T .T 0 *? "T"* î"1* 5 ? * * J**** rnttoéou «jul 

, OuLc'aur 
M l W H 

«nruunuujunt.a du ruOétUon pour vovj». < 
•Ue qui m'a donné voira «denene-

— vntw voniex dUu «Teinu Oui, c'est nnu 
eètnrmunto eniuni. J« l'avaiu «ÛMtoc. «t m« 
voilé plus riche en arrection* que je leufufljans. 

— Je ne vont ai pus encore fait la commit* 
•ton «u Mm MUffay. 

— Ont non, u*v» t u t u a-t-elto dUî Je voua 
i «miiruiu « N W U U » d'avoir («MMé 4 UU de-
anundur un«muéln l l i l* il quu je touun K»u 
elle encore de ce monde T 

— Non. «ito eut rnuvèu, « y n «nu* un «roi» 
tour* Nu M nvret te t **•; H «si des «nés. 
l n w » i K « r K i q W l i i It nert « i u t » M t ' . 
d i e è i o t — «pu meusngu est un w»n truttu et 
je ne veux pas que notre promena»» soit 

dene écrit een «nnetoc ccx»»i'lto»n«nt et le 
«Jetai! é e e e «n'elle voue «rtoit « • faire;tout 

Le jour artff pt«m|\ie tuianl • M - T * 

« M « « î « l t t n ^ 
oublier la marche du temps. .****£ 

lOunolt 
S& faudrait travailler 

«J»m amunéu «t j» 
veiller dur pou» 

*.VJK vers ta maison 

« n qu'elle n'est prufl. M a * «flé— 
ittreRu ci J*ti été éUvé dans un de 

•• Londres avant i 
Caannrtdère. AXtn 

tontra eoilètr** 4 e Londres avant d"alrer I 
• i l I É I I I I T U I C 
de moi. ma mère et ma sœur vtajjrunt 
rer dans la ville universitaire. Nous vivionu 
heureux et gai* ton* tes trois ensemble» 
mais 

Diflfly s-areéto nsnénni uu» miUMto 

é»-ir«a>^«^ 
et très simple; la tragédie nui a» iu«&a 
eoenato«a«B«m* «nr totoeee «tut tout éTuo 

el» e«t contenu dans 
oui ne Mettez -la dans votre poché» *;i 
«ut «11». A »Ma>|U« l« («'é i 4i«/U 

eunuwmm—« • » • > « 

uiflas * > n n é r M ^ « û . 
seastosnétn djue> to mainuau* 
terrible. Tourà*un cout>. j 
sur la terre, «*DI In 

\ mm n*n «née», la turtnu* è l«qu«U« j» m au 

«•olx b u t s n a t lusfle « p u t e 
«to» to mort de sa mère et do 
I t i ens mots lui étaient arra-

tgtense souffrance ; mai», quand. 

thouaiasme et sa voix recouvra ses chaudes 
intonatio«j*> 

^g^^^Ueuïuï^ 
1 I 4 n f f i m • V ' 

V# snxrréiA 
L.-T. Mjkvam. 

(Truéia/t «M l'asgJaia + w «MOT f 

LE « PÈLERIN • 
m M a M a M DU « t MAI 

Alfeart at to U e V » awanaèitt : l l l i n . m n " 
•n »»«ê«i«J> 1» libre psnaaVa moblll*" 
tu^««?TmT-* fL>?TMb*"r 

a» èaaM la raNMsWsst e» taasi «a» " 
« * ' « . « • »«sé»a •» l<amp.r»w.a»f 

n W û ^ s » i ^ ui SStml aiL^«wL.a*> 
*•*•>.«» J*»a O — f u s . • UabaAiBUasas ' 
tuaux. Ht* <la^LH«oT^-Tnaln^ûu*35flV 

y.'toli in «a la iioana Paya»». 6. aneSaanl. ftm* 
»IH" — t » nninata •r^r'Tit*! stoennaja tr^fv sa' 

4firvCttk.nl
raeae.ee

